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A PROPOS DE LA POPULATION FEMININE
DE GENEVE EN 1940.

PREOCCUPATIONS ACTUELLES
EN ANTHROPOLOGIE PHYSIQUE

PAR

Helene KAUFMANN et Pierre MOESCHLER

L'anthropologie physique a pris, dans les annees 1950, un tournant decisif.

Presque exclusivement occupee ä classer et ä comparer, eile avait, jusque-lä accumule

un grand nombre de donnees qu'il lui etait difficile, par manque d'un fondement

theorique, d'interpreter dans le sens dynamique d'une evolution des types anthropo-
logiques qu'elle n'avait pas manque de distinguer. Les groupes raciaux etaient considers

comme des groupes genetiques fixes, ayant leur origine dans un tres lointain

passe. Les causes de leurs changements n'avaient done aueune raison d'etre etudiees

en dehors des processus de I'hybridation.
La genetique des populations allait completement modifier cette optique et

ouvrir ä l'anthropologie des horizons nouveaux. Fisher, en 1930, avec son ouvrage
intitule The general theory of natural selection, montrait clairement pour la premiere
fois que 1'evolution pouvait etre comprise en termes strictement genetiques. Le deve-

loppement de cette these par Darlington, Mather, Wright et d'autres, allait amener
les anthropologistes ä revoir certains de leurs problemes et, en particulier, celui pose

par l'existence de races dififerentes.

La variation et 1'evolution des populations humaines sont le resultat de l'inter-
action d'un grand nombre d'effets dus ä des causes dont il est toujours difficile de

definir la nature: facteurs genetiques, influence du milieu, selection et isolement au

cours du temps. Ainsi les roles respectifs joues par le genotype et le milieu dans le

faijonnement du phenotype — qui, rappelons-le, nous est seul accessible — sont mal

connus, et cela particulierement en ce qui concerne les caracteres metriques. Aussi

nous proposons-nous, dans le present travail, de chercher ä saisir dans quelle mesure

une telle distinction peut etre approchee.
La population sur laquelle se fonde cette etude se compose d'une partie de celle

formee par les quelque 2800 femmes mesurees ä Geneve ä l'occasion de la vaste

enquete menee par la Croix-Rouge (Service de transfusion du sang pour l'armee et
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les blesses civils) en 1940, en vue de determiner leur groupe sanguin L Nous avons
retenu les 673 femmes qui constituent l'ensemble de la classe d'äge allant de 30 ä

39 ans. Ce choix a ete dictc par lc fait qu'il met en cause des individus chez lesquels la
croissance est terminee et qui ne manifestent encore aucun des symptömes caracte-
ristiques d'un äge plus avance (diminution de la taille en particulier). Ceci nous parait
essentiel puisque nous ferons porter cette etude sur la taille et ses composantes, buste

et jambes, d'une part, et sur l'indice cephalique et les dimensions qui servent ä le

definir, ä savoir le diametre antero-posterieur (DAP) et le diametre transverse (DT)
de la tete d'autre part. Precisons que la technique de mensuration employee au cours
de l'enquete est celle de Martin (1928) 2.

L'appareil statistique utilise pour l'elaboration de ces observations fait appel aux
notions, relativement simples, de moyenne, ecart-type et coefficient de correlation.
Si le calcul de ces parametres ne pose aucun probleme quand on peut disposer, comme
nous avons pu le faire, d'un ordinateur electronique, il n'en va pas de meme en ce qui
concerne la signification ä leur accorder. Et cela est particulierement vrai pour le

coefficient de correlation.
Le peu que Ton sait de l'heredite des caracteres metriques laisse supposer que leur

transmission doit mettre en cause un certain nombre de genes, probablement situes

sur plus d'un chromosome. Aussi, dans une population homogene du point de vue
genetique, est-il evident, en vertu des lois qui president ä la repartition des genes au
sein d'une population mendelienne, qu'il n'existe aucune correlation entre ces

caracteres.
La presence d'une correlation revet des lors une signification bien precise. Elle

peut etre due au fait que deux caracteres sont conditionnes par un meme gene ou,
dans le cas des caracteres polygeniques, qu'il y a linkage entre ces genes. On peut
d'autre part chercher la cause de la correlation dans la frequence variable observee
dans la repartition des genes au sein des differents isolats constituant la population
etudiee (melanges raciaux par exemple).

Bien qu'il ne soit pas exclu qu'un certain nombre de genes responsables de l'ex-
pression de diametres tels que le DAP ou le DT aient un effet pleiotropique, il nous
parait difficile de voir dans ce phenomene la cause unique d'une correlation, trop de

genes etant certainement mis en cause. Cette derniere, dans la mesure oil elle est due
ä la structure genetique du materiel envisage, sera done provoquee, dans la majorite
des cas, par la composition de la population. Aussi voudrions-nous insister sur la
necessite absolue, chaque fois que l'on veut tenter d'attacher ä une correlation une

signification particuliere, de connaitre le Statut demographique de la population oil
elle est constatee. Cet aspect demographique de la recherche anthropologique nous
parait trop souvent avoir ete neglige.

1 Sur les circonstances de l'enquete anthropologique nous renvoyons ä Pittard, E. Une enquete
sero-anthropologique en Suisse. Arch, suisses d'Anthr. gen., Geneve, XI, 1, 1945, pp. 132-136.

2 Martin, R. Lehrbuch der Anthropologie. Jena, G. Fischer, 1928.
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II ne nous est pas possible, dans les limites du present travail, de detailler la

composition de la population qui en fait l'objet. Cette etude sera publiee ulterieurement

par l'un d'entre nous L Nous voudrions toutefois preciser ici qu'il s'agit d'une
population citadine, forcement d'origine tres variee. Rappelons qu'au recensement federal

de 1941 2 la population urbaine de Geneve (Geneve-ville et Carouge) comprenait,
classes d'apres l'origine (done du pere): 34.9% de Genevois, 48.3% de Confederes

et 16.8% d'etrangers. Poui cette raison, nous avons retenu dans cette enquete tous
les sujets dont le pere et la mere etaient originaires de l'un ou l'autre des cantons
suisses, ou des regions limitrophes du territoire suisse. Par contre ont ete exclus tous
les sujets dont l'origine, geographiquement plus eloignee, aurait pu introduire des

elements raciaux discordants pour les dimensions retenues. Nous aurons l'occasion
de revenir plus loin sur les consequences de cette selection.

Les statistiques utilisees sont donnees dans les tableaux 1 et 2, pour la moyenne,
l'ecart-type et le coefficient de correlation. Les valeurs inscrites sous la rubrique A + B

ont ete calculees ä partir de l'ensemble de la population.

Tableau 1

Moyenne (M), ecart-type („) et coefficient de variation (C. V.) chez 673 femmes de Geneve (A + B)
de 30 ä 39 ans mesurees en 1940 (A: 310 sujets, grande taille, faible indice cephalique; B: 363 sujets,

petite taille, fort indice cephalique).

Caracteres M a c.v.

A 162.7 5.1 3.2
Taille (cm) B 156.5 5.4 3.4

A + B 159.4 6.1 3.8

A 86.7 2.3 2.6
Buste (cm) B 83.1 2.5 3.0

A B 84.7 3.0 3.5

A 76.0 3.9 5.2
Jambes (cm) B 73.5 4.1 5.6

A + B 74.6 4.2 5.6

A 184.9 7.6 4.1

DAP (mm) B 178.8 5.3 3.0

A + B 181.6 7.1 3.9

A 147.0 5.1 3.5

DT (mm) B 149.7 5.2 3.5

A - B 148.5 5.3 3.6

A 79.3 2.9 3.7
1. cephalique B 83.7 3.3 4.0

A -c B 81.7 3.8 4.7

1 Moeschler, P. La population feminine de Geneve en 1940. Recherche en anthropogenetique.
(A paraitre).

2 Recensement federal de la population, Ier decembre 1941. Berne, Bureau federal de statis-
tique, 1946. (Statistiques de la Suisse/161me fascicule, serie Ac 6).
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Un rapide coup d'ceil jete au tableau 2, nous met en presence (en ce qui concerne

A+B) d'un ensemble de coefficients significatifs, pour la plupart, au seuil de 99%
(deux etoiles au seuil de 99%, une etoile au seuil de 95%). La population pouvant
etre consideree comme genetiquement homogene pour les caracteres incrimines
et les effets dus au linkage certainement tres peu marques, comme nous l'avons dit
plus haut, ces chiffres appellent un commentaire.

Tableau 2

Coefficients de correlation chez 673 femmes de Geneve (A + B) de 30 ä 39 ans mesurees en 1940
(A: 310 sujets, B: 363 sujets; voir tabl. 1). (** significant au seuil 99%; * significant au seuil 95%).

Caracteres
Taille

A B
A - B

Buste
A B

A L B

Jambes
A B

A - B

DAP
A B
A^B

DT
A B

A -B

Buste + 66** +68**
+ 76**

Jambes + 87** +88**
+ 87**

+ 26** +28**
+ 38**

DAP +02 +12*
+ 26**

+00 +08
+ 28**

+01 +11*
+ 17**

DT + 28** +30**
+ 11**

+ 36** +38**
+ 13**

+ 15** +15**
+06

+ 20** +24**
+08*

I. cephal. + 21** +16**
-16**

+ 31** +27**
-15**

+09 +04
-11**

-28** -53**
-53**

+ 72** +68**
+ 70**

On ne s'arretera pas outre mesure sur les fortes valeurs obtenues pour les couples

taille/buste et taille/jambes, toutes les deux traduisant la liaison existant entre une
dimension et l'une de ses composantes. _ v

On se bornera ä faire remarquer la difference significative (— — 6.2
VSx, - x2 J

existant entre les deux coefficients. La valeur la plus forte, qui traduit la liaison entre
la taille et les jambes, confirme ce que l'on connait du röle joue par la longueur des

jambes dans l'expression de la taille.
Avant de chercher ä comprendre la signification qu'il convient d'attacher aux

autres valeurs, remarquons qu'il existe un gradient general de croissance, affectant la

taille dans son ensemble, qui doit pouvoir expliquer le chiffre de 0.38 obtenu entre
le buste et les jambes. D'autre part le milieu, comme cela est bien connu, est responsable,

pour une part non negligeable, de la possibility d'expression du genotype. Et

comme Ton peut supposer que les facteurs mesologiques qui contribuent ä fa^onner
le phenotype agissent d'une maniere assez semblable sur toutes les dimensions que
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nous allons envisager, nous mettons ainsi en evidence une autre cause responsable
de la correlation.

Nous sommes parfaitement conscients de la part de schematisation que nous
introduisons dans des processus en realite extremement complexes. Ainsi, pour ne

prendre qu'un exemple, il n'est pas certain que les facteurs mesologiques mis en cause

tout au cours de la croissance restent constants. Aussi, les differents Stades du develop-
pement n'etant pas rigoureusement synchrones en ce qui concerne les differentes

parties du corps, nous avons la un element susceptible de detruire la correlation due
ä l'influence du milieu.

Mais nous pensons que, dans une population genetiquement homogene, d'effectif
eleve, l'effet cause par un meme type de milieu doit pouvoir etre saisi comme une
« resultante ».

Nous voudrions toutefois, avant d'aller plus loin, attirer 1'attention sur un point
particulier. Si, comme nous l'avons souligne, on peut s'attendre ä ce que le milieu
agisse dans un meme sens au niveau de toutes les dimensions corporelies, il n'est pas
certain que cet effet se fera sentir partout avec la meme intensite. Certaines de celles-ci

seront plus sensibles que d'autres ä ce genre d'influences. Nous avons dejä rappele
le role joue par les jambes dans l'expression de la taille. II n'est pas exclu que cela soit
du au fait que, le membre inferieur etant plus sensible ä l'influence exercee par le milieu,
il soit essentiellement responsable des fluctuations observees au niveau de la stature.

Si nous retournons maintenant au tableau 2, nous pourrons constater qu'il
existe une correlation negative, significativement differente de 0, entre l'indice cepha-
lique d'une part et la taille, le buste et les jambes d'autre part. Cela veut dire qu'aux
plus grandes tailles sont associes les indices les plus faibles et vice-versa. L'indice etant

DT
forme de 100, on est amene ä pensei, apres avoir constate qu'il y a une

correlation positive entre la taille et les deux composantes de cet indice, qu'aux tailles les

plus grandes correspondent des DAP aux valeurs relativement plus elevees. De lä ä

supposer qu'il y a entre le DAP et la stature un rapport different de celui existant entre
cette derniere et le DT, il n'y a qu'un tout petit pas que nous allons essayer de faire
maintenant.

On peut en un certain sens, et on l'a fait avant nous, considerer le DAP comme
une des dimensions longitudinales du corps humain (situation realisee en fait chez les

quadrupedes). Aussi, la taille etant tout particulierement affectee par une modification

intervenue dans le milieu, semble-t-il tout naturel que le DAP soit plus touche

que le DT par une telle variation. On pourra, en se rapportant au tableau 2, constater
la difference entre les deux coefficients traduisant la liaison taille/DAP d'une part et

Z1 ~ Z2
taille/DT d'autre part (0.26 contre 0.11 avec une valeur pour de 2.8).

S*! — x2
Ceci constate, la question se pose de savoir dans quelle mesure il est possible

de preciser le role joue par le milieu dans l'expression du genotype. En admettant
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que la taille, d'une part, et les composantes de l'indice cephalique, d'autre part,
s'heritent independamment les unes des autres, une population genetiquement homogene,

oü n'opererait aucune force de selection, devrait se composer d'une majorite
d'individus moyens pour les trois caracteres mis en cause. II est certain toutefois que,
d'un point de vue strictement genotypique, on y rencontrerait forcement un certain
nombre d'individus de petite taille et de petit indice et de grande taille et de grand
indice par exemple. Imaginons alors un milieu tel que certains genotypes, par la

place privilegiee qu'ils y occuperaient, puissent s'exprimer de fa?on plus complete
et cela plus particulierement en ce qui concerne leur taille. II est certain, etant donne

ce que nous avons dit du comportement du DAP, que les individus les plus grands
seraient ceux caracterises par les indices les plus faibles.

Ce raisonnement admet un corollaire. II est probable que, dans une population
telle que celle que nous venons de definir, et pour une taille donnee, les individus

ayant l'indice cephalique le plus bas seront ceux places dans les conditions favorables

postulees plus haut.
II ne nous est pas possible d'indiquer par le detail la fagon dont nous avons pro-

cede, nous fondant sur cette hypothese, pour separer en deux groupes nos femmes de

Geneve. Nous avons passe par un graphique de conelation que nous discuterons

longuement ailleurs (voir note 1, p. 409). Nous nous contenterons de preciser pour
l'instant que nous les avons reparties en deux sous-ensembles groupant l'un les

individus oü la valeur de l'indice cephalique, relativement ä la taille, traduit une influence

optimalisante du milieu, l'autre oü une telle influence ne peut etre mise en evidence

avec autant de clarte. II convient d'ajouter qu'en postulant l'existence dans le milieu
de facteurs susceptibles de provoquer, pour des genotypes determines, une differen-

ciation, dans le sens d'une augmentation de la taille, nous n'avons fait que tenir

compte de ce que la litterature anthropologique a souligne depuis longtemps. Et si

nous avons mis l'accent sur les facteurs optimalisants, c'est que dans l'ensemble

etudie, citadins dont les elements sont disposes ä donner leur sang, des conditions
d'existence permettant une expression normale du genotype nous paraissent assurees,

ces conditions, plus ou moins favorables, determinant alors une taille plus ou moins

grande.
Le sous-ensemble comprenant les individus pour lesquels le milieu parait etre

en partie responsable de leur plus grande taille, se compose de 310 unites (A dans les

tableaux), l'autre de 363 (B dans les tableaux).
La correlation constatee, lorsqu'on passe d'un groupe ä l'autre, entre l'indice

cephalique et la taille (grande taille et petit indice pour l'un, petite taille et indice

eleve pour l'autre), exige tout d'abord que l'on s'assure qu'elle ne trahit pas la

presence de deux isolats differents. Nous avons pour cela determine la composition de

chacun des deux groupes du point de vue de l'origine des parents des individus qui les

composent. Du tableau general, obtenu pour l'ensemble de la population, et qui
paraitra dans la publication dejä annoncee, nous avons extrait le troisieme du present
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travail. Pour expliquer Ies differences entre les groupes A et B, il nous parait difficile
d'admettre, en ce qui concerne Ies femmes ayant leurs deux parents originaires de

Geneve par exemple, que les deux groupes, constitues respectivement par 42 et 54 indi-
vidus, constituent des isolats differents. II eut fallu pour cela que des hommes et des

femmes vivant ä Geneve depuis plus d'une ou deux generations, se soient toujours
choisis, pour se marier, eu egard ä leur indice cephalique et ä leur taille On pourrait
tenir le meme raisonnement pour tous les autres groupes representes sur le tableau.
II nous parait egalement tres difficile de retenir la possibility d'isolats se maintenant
ä l'abri de barrieres socio-economiques. Le plus simple est done d'admettre une
action differentielle du milieu.

Tableau 3

Femmes de Geneve de 30 ä 39 ans mesurees en 1940. Nombre de sujets donI les deux parents sont
originaires de la meme region (pour A et B, voir tabl. 1).

A B

Geneve 42 sujets 54 sujets
Vaud 27 29 »
Neuchäiel 5 » 3 »
Valais 13 » 5 »
Fribourg 22 » 11 »
Berne 18 » 18 »
Haute-Savoie 18 » 6 »
France 20 » 15 »

Nous pouvons maintenant revenir au tableau 2 et examiner les chiffres des

rubriques A et B. Nous le ferons dans le but tres precis que nous nous proposons
d'atteindre dans cette etude et au sujet duquel il convient de dire quelques mots.

Des 1905, Eugene Pittard s'attachait, dans toute une serie de publications,
ä montrer que, dans une population bien determinee, les individus les plus grands
etaient egalement ceux qui possedaient l'indice cephalique le plus faible. L'enonce
de cette constatation allait par la suite prendre forme de loi et porter le nom de son

auteur. Si cette loi a ete fort discutee et souvent mise en doute,»il nous semble que e'est

parce que, d'une part, l'on n'a jamais defini avec suffisamment de precision le type de

population auquel eile s'appliquait et que, d'autre part, l'on n'a pas tente d'en
determiner la cause. Disons, ä la decharge du savant genevois, qu'il etait difficile, ä l'epoque
de sa demarche, de definir une population avec la precision que l'emploi de concepts
genetiques allait permettre par la suite.

Cette loi, nous l'avons vu, meme si nous ne l'avons pas encore dit explicitement,
s'applique ä la population feminine de Geneve en 1940, population dont nous croyons
avoir demontre qu'elle avait atteint, tout au moins en ce qui concerne la taille et les

composantes de l'indice cephalique, un equilibre que l'on peut qualifier de genetique.
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Nous pensons qu'elle ne s'applique qu'ä ce type de population. Ajoutons simplement,

pour appuyer cette affirmation, qu'il suffirait d'un apport mediterraneen (petite taille
associee genetiquement ä un indice faible) pour en masquer totalement l'existence.

Nous avions, dans le but d'eviter un tel inconvenient, ecarte de notre population tous
les elements dont les parents avaient une origine meridionale. Nous avions fait de

meme pour les Nordiques (grande taille et indice faible) qui auraient, au contraire,
accentue, mais d'une maniere illusoire, la tendance ä l'association des caracteres mis

en cause par la loi.
Quant ä la cause de cette association, il ne nous parait presque plus necessaire

de dire, au point oil nous sommes parvenus dans Texpose de ce travail, que nous
l'attribuons ä Taction differentielle du milieu. Comme nous avons constate que cette
action peut etre tenue pour responsable des differences existant entre nos deux

populations A et B, examinons les correlations au sein de ces deux sous-ensembles.

On remarque tout d'abord que la liaison constatee entre la taille et le DAP, pour
Tensemble de la population, s'est considerablement attenuee et a meme disparu dans

Tun d'eux. Cette liaison, que Ton peut des lors qualifier de correlation groupe ä

groupe, semble done confirmer que Tun des sous-ensembles est constitue d'individus
ayant subi Taction de facteurs favorisant une meilleure expression du genotype.
Et ce n'est certainement pas par hasard que la correlation, dans ce dernier groupe, est

plus faible, significativement pas differente de 0, que dans Tautre. Si les effets de cette
action agissent sans aucun doute dans le meme sens au niveau de la taille et du DAP,
et dans celui d'un accroissement, ils le font certainement dans une mesure fort
variable; et cela d'autant plus qu'il faut tenir compte de la reponse differentielle de

ces grandeurs ä une action pourtant semblable. Cette derniere introduit done fina-

lement, dans la modalite de cet accroissement, un facteur anarchique susceptible

d'avoir, sur la correlation, un effet destructeur. L'absence de ce facteui dans le groupe
B, laisse apparaitre une correlation, certes faible, mais significative, qui peut parfai-
tement s'expliquer par l'existence du facteur general de croissance auquel nous avons
fait allusion au debut de ce travail.

L'examen de la correlation existant entre Tindice cephalique et ses composantes
completera notre argumentation. La difference constatee, pour Tensemble de la

ZI ~ Z2
population, entre le DT et le DAP (0.70 contre —0.55 avec une valeur pour

S*! — x2
de 5.1), nous montre que la valeur de Tindice cephalique peut plus facilement etre
deduite de la valeur du premier que de celle du second. Or, comme nous avons dejä

eu Toccasion de le dire, le DAP est certainement plus affecte que le DT par les facteurs

mesologiques susceptibles d'avoir une action sur Texpression de la taille. Une
confirmation de cet etat de chose nous semble fournie par la difference constatee entre nos

deux groupes. Si dans les deux cas le DT reste une bonne estimation de Tindice, il n'en

va pas de meme pour le DAP. La correlation la plus faible se trouve dans Tensemble

oü les facteurs traduisant Taction du milieu se font le plus sentir. C'est-ä-dire lä oil,
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comme nous venons de le voir, ils apportent un element perturbateur dans les

processus d'accroissement de ce diametre.
Nous dirons, pour terminer 1'analyse sommaire que nous venons de faire des

rapports qu'entretiennent entre eux la taille, le DAP et le DT, que le DAP ne saurait
etre considere sans autre comme un diametre longitudinal. Certes la fagon dont il
reagit ä Taction du milieu le rapproche singulierement de la taille, et cela surtout en

regard du comportement du DT, beaucoup plus stable. Mais il est certainement moins
variable que ne Test la taille elle-meme et que ne Test en particulier le membre infe-
rieui. Une simple comparaison des coefficients de variation (C.V. sur tableau 1)

aurait dejä pu nous le montrer.
Ce bref expose d'une recherche pourtant tres limitee, nous a permis d'entrevoir

qu'il ne doit pas etre tout ä fait impossible de preciser le role joue par le milieu dans

Texpression de certains caracteres. Or, la determination des processus evolutifs
responsables de la variation des populations humaines exige que Ton puisse acquerir
une meilleure comprehension de cette action. II ne nous parait done pas inutile, en

guise de conclusion, de chercher ä resumer les conditions d'une telle comprehension.
II convient avant toute chose de faire remarquer que la methode analytique

employee pour Telaboration de nos mensurations ne peut etre utilisee. avec quelque
chance de succes, que si la structure demographique de la population est connue
avec un minimum de details. Aussi se permettra-t-on d'insister sur le fait que toute
enquete anthropologique devrait toujours se doubler d'une enquete demographique,
qui, seule, permet d'accumuler Tinformation sans laquelle Techantillon etudie perd

une grande part de sa valeur (sexe, age, race, region geographique, milieu socio-

economique, mortalite differentielle, etc.). Ensuite on pourra alors faire appel aux

concepts genetiques et avoir recours, en particulier, aux ressources offeites par la

genetique des populations. Nous ne desesperons pas de voir se realiser dans Tavenir

plusieurs de ces enquetes qui nous permettront de mieux comprendre la dynamique
des populations humaines.
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